
L'homme n'est pas fait pour construire des murs
... mais pour construire des ponts

(pour ma professeure de français de rhéto)

Si les sociétés peuvent êtres vues comme des ponts car elle réunissent les gens entre eux, nous 
remarquerons aussi qu'il existe de multiples sociétés au sein même de la race humaine dont 
certaines se haïssent et d'autres vivent en harmonie. Les murs entre ces différentes sociétés sont 
essentiellement   formés   par   le   racisme   généralisé   (racisme,   xénophobie,   sexisme, ...).   Nous 
voyons aussi  apparaître des critères de  normalité  de plus en plus important (le  poids d'une 
personne, son habillement, etc...). Mais voyons ce que sont les « murs » de la société ? En quoi 
la   « normalité »   contribue   au   racisme ?   Qui   sont   ces   personnes   dites   « différentes » ?   Et 
l'éducation  de nos enfants dans tout ça ? Faut­il  accepter  nos différences ou bien faut­il les 
oublier ?

Mais que sont   les  murs de  notre  société ?  Notre  société  est  divisée  par  des  différences  de 
couleur de peau, de sexe, d'orientation sexuelle et, nous l'avons vu avec Hitler en Allemagne, la 
peur est une arme de destruction massive1  des plus dangereuses. Il n'existe pourtant aucune 
origine biologique aux dites « races » mais trop de gens croient encore en leur existence. Il 
suffit, d'ailleurs, d'ouvrir le dictionnaire pour parfois découvrir qu'il y a quatre ou cinq « races » 
d'hommes définies par leur couleur de peau. Le dictionnaire est pourtant enseigné comme une 
source d'informations neutres et correctes.

Et si l'on ouvre un ancien livre d'école âgé de vingt ou trente ans, nous découvrirons que la 
constitution des familles est très souvent « papa dans son fauteuil qui lit le journal pendant que 
maman prépare le dîner ». Ces attitudes discriminatoires sont enseignées dés le plus jeune âge. 
Les   garçons   apprennent   ainsi   à   être   socialement   des  hommes  (être   un   « homme »   a   une 
connotation de force et de dominance) tandis que les filles apprennent leur  rôle de femme  (le 
« rôle de femme » a une connotation de mère au foyer voir même presque  KKK2). Même si 
cette situation a fort changée aujourd'hui, nous avons constatés dans de nombreuses études que 
les femmes sont discriminées dans leur salaire, leur poste au sein d'une société et plus encore. 
Certaines analyses mettent même le doigt sur les migrations car elles sont fort féminisées sans 
oublier la violence à l'encontre des femmes qui a augmenté.

Aujourd'hui  nous  utilisons   le   terme « normal »  pour  désigner  une personne  commune.  Les 
personnes ne répondant pas à certains critères de « normalité » sont dites « anormales », moins 

1 Hyperbole empruntée à la chanson Mass Destruction (Faithless)
Quelques extraits :
« (...) Fear is a weapon of mass destruction (la peur est une arme de destruction massive)

(...) Disinformation is a weapon of mass destruction (la désinformation)
(...) Racism is a weapon of mass destruction (le racisme)
(...) Greed is a weapon of mass destruction (la cupidité)
(...) Inaction is a weapon of mass destruction (la passibilité) »

2 « Kind, Kirche, Küche » (de l'Allemand) est une vision rétrograde de la femme qui signifie « Enfant, Cuisine, Église ».



humaines, et sont bien souvent discriminées. Ainsi l'idée de l'Homme universel du point de vue 
de certains serait un Homme blanc hétérosexuel de sexe masculin. Les noirs, les homosexuels, 
les bisexuels et les femmes sont un dérivé voir un sous­produit d'un humain.

Mais qui sont ces personnes si différentes ? Le tort de la femme serait  d'avoir ses organes 
génitaux à l'intérieur de son corps ; celui des homosexuels de préférer, simplement par goût, des 
personnes du même sexe ; celui des transsexuels d'avoir désiré infiniment appartenir à l'autre 
sexe ; celui des noirs­jaunes­blancs­rouges d'êtres nés comme ça malgré­eux ; etc... Il n'existe 
de différence que si on veut les voir.

Ainsi, des sociétés d'homme de race blanche et noir (et plus...) se sont crées et des conflits sont 
apparus, des guerres ont explosées, des génocides ont tués...

S'il   existe   une   éducation   juste   et   neutre   pour   nos   enfants,   ils   réagiraient   à   chacune   des 
discriminations que nous faisons chaque jour. Ils verraient ce que nous nous ne voyons pas et 
faisons parfois inconsciemment. Et si certains de nos enfants sont différents (anormaux), ils 
sont discriminés dés le début de leur vie et apprennent que la vie n'a, parfois, rien d'un cadeau. 
Il existe tellement de mots pour nommer nos différences...

Et là où nous faisons souvent une erreur c'est quand nous décidons d'accepter nos différences 
plutôt que les oublier car ça voudrait dire qu'on les supporte mais qu'on les vois toujours et 
donc, qu'inconsciemment, la discrimination continuera.

Nous pouvons conclure de tout ceci que le véritable avenir serait d'oublier qu'il existe (soit­
disant car nous avons vu précédemment le ridicule des « races humaines ») des différences dans 
notre société. Ainsi, il ne sera donc plus question de discriminer un certain type de personne ou 
un autre  puisqu'il  n'en existerait  pas.  Ce genre  de changement  est   si   important  et   il  est   si 
difficile   de   désencrer   toute   les  différences  de   notre   société   que   ça   paraît   impossible   et 
inconcevable.  Mais réfléchissons un peu et  pensons aux époques  lointaines,  aux dictatures, 
certains se dressaient contre le pouvoir en place et ç'a permis, par exemple, à la France de 
perdre sa monarchie pour passer (avec difficulté évidemment) à un système plus juste, plus 
équitable. Nos philosophes du Moyen­Âge ont été payés par les anciens rois pour écrire pour 
eux.   Certains   ont   discrètement   critiqué   le   pouvoir   à   travers   de   belles   proses   et   poèmes. 
Pourrions­nous aujourd'hui ordonner à l'État de payer des sociologues, des philosophes et autres 
personnes pour qu'ils analysent et critiquent la société afin de freiner, et peut­être même stopper 
les avancées négatives3 dû à notre société actuelle ? Seulement dans le but de donner à ces gens 
qui ont étudier, le travail respectable d'améliorer la vie au sein de notre société à laquelle on ne 
peut échapper.

3 Le réchauffement de la planète, la société de consommation, l'égocentrisme, tous les formes de discrimination, etc...


